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UNCONISR

Le voyageur.-Garçon, vous ne ine direz pas
que c'est un potage à 1 tq(uette de boeuf?

Le garç-o.-Oui, monsieur.
Le vayageur. -Dans ce cas, remportez l'as-

siette à l'éeirie, et faite-% y tremper lat queue (lu
boeuf pendant quelques minutes de plus afin
d'accenturr le g~oût.

La différence entre la nécessité et le plaisir

UNE ÎNiEýRE PRUDENTE

.Alice.-Maitaui, mnonsie-ir Jolicoeur m'a de-
nian<lc en ittaria«ge hier soir.

La iière&.-L'as-tu accepté?
A lice.-Oui.
La mè~-Quels sont ses revenus t
A/jce.-Dix-huit cents piastres par année.
La mr.- naeld'ici au printemps; peut-

être trouveras-tu mieux pendant l'hiver.

UNE FORTUNE ASSURÉE

2'remier i-anv-J'ai inventé la plus jolie nia-
chine que tu puisses imaginer.

S'con<d tra»qi.-Qu'estce qtie ça peut bien
être?7

Pr*nier lt-ain. -C'est une boîte à musique
qui joue continuellement la marche Boulanger.
il faut jeter dix centins dans le tronc pour l'ar-
rêter. Tu vois cela d'ici.

UN PREW ElR ESSAI.

La nmodestie est utîe qualité qui grandit une
femmte tuais (l ui ru ine unt hotmmu e.

Il n'y a rien de plus agaçanit pour unue feullue
possédant un secret, que (le se rencontrer avec
<les personnes sans curiosité.

Un bon mtoyen ptour emptêchier que les pomnmes
lie se gàtent, c'est de les placer dans un endroit
froid.., où les enfants ont accès.

IC'est vrai, disait un riche avare, que je nie
donti- pas be-aucoup, muais ,,i vous saviez tout ce
que je souffre quaîd je donine!

Ce sotnt les ceiinseCg zig, Za- qui conduisent
au haut dle la mionitagnie," se disait un ivrognie
comtme utanière d'encou ragemient.

Un inîdividu qui a pris la tempérance pour la
qu4%treviiigt-dix-hiuitièiite foiiu, dit qu'il se renudra
jusqu'à la centième fois ou bien il en mourra.

"IJe n'ai pas d'obujectiont, disait un jour lel-
avoinie, qne -'a femttme ait toujours le dernier
mot ; se.1loînent, j'aimierais qu'elle y arrivât plus
vite."

Les tribunaux de B~oston viennent dle décider
qu'une femmte ne peut plus recevoir l'argent
qu'elle a prêté à son umlri. Nous ne croyons pas
(lue ce soit chose nouvelle pour notre pays.

On vient (le placer au musée de Madrid les
bottes et l'armure portée par Christophe Colomb,
lorsqu'il partit à la déeouverte de l'Amérique.

Il est prob>able que les organisateurs de l'Ex-
position de Chicago vont demander de les exhi-
ber en 1893.

PAS BESOIN DE CHOSES INUTILES

Le visiteur (à Clticayo). -N'avez-vous pas unt
asile pour les orphelins ici

Le résident.-A quoi bon? D'après nos lois
du divorce, tous les enfants ont plus de ptarentts
qu'ils uuen ottt besoin.

deux fois quîe je mnttte pour- lui ce soir. Il mue tige.

iMonstarb'ts,û .- Ja suivi vos mlastadamue,Pas moins (le qjuatre lieues (le coutrse. Vous (levez être
anéantie?

MIcaam,losraIU. Pourqutoi donc?- Je rsai dlau.
sé (îte treizec valses et six polkas.

MÉMOIRE INGRATE

La dane.-Que faites-vous là, iMaýrie? Vous
coupez les huitres enu deux!

Jllarie.-Je vais vous dlire, muadaitip je nme
souviens plus %i vous mi'ave-z lit qu'il fallait ser-
vir à chaquet persontte un hu itre su r la toiié dle
son écailler, où une muoi tié' d 'h ui tt su r I 'écaille.

Igeflarl,.-~l inttuntque vous avez fait <le moi le
pis lheur-eux des; mortels, puis-je vous enmbrasser?

Lrmeu'l'. .lcttc sais pias si vous pouvez- mais..
vouts pouivez essayer.

MOTS D'ENFANTS

Le père.-Eh bien ! H enri, crois-tu que ce mar-
mtot-là te fera un bon petit frère 7

Ileuri, (regardant le ntouveaui-né). -Dis donc,
pietit-père, est-ce que nieus sommînes oblig,és de le
gaýilrder, ou bien s'il est ensvoyé seulemtent comme
échantillon ?

La mère, (i la petite .Julielte qui grignote un
morceau de tarinie).-Pourquoi nmanges-tu le tour
d'abord, pîour te salir les doigts avec les confi-
tures ?

Julielle.-C'est bien simple :le devoir d'abord,
le plaisir après.

Le bon vipice curé, à soit petit neveu-Paul,
tu devrais être plus sage à l'église; je t'ai bien
vu te reumuer et sauter dans le banc pendant tout
le temîps de mton sermon.

P1aul.-J'ai été bien pulus sage que toi ; toi, Lu
te faisais aller les bras, et tu as parlé fort, fort
tout le monde t'a entendu ; pas moi.

Eva.-Masan, veux-tu que je prenne de l'eau
pour baptiser ma poupée?

La inère,-Non, chérie; on ne joue pas avec
les choses saintes.

Evv.-Dans ce cas, j'aimerais à avoir de la
poudre pour lui blanchir le teint ; elle est assez
vieille maintenant pour qu'on lui fasse quelque
chose.

Le père du petit Arthtur reçoit la visite de sa
soeur qu'il m'a pas vue depuis vingt ans. Dans la
soirée l'amoureux dle la grande soeur vient la voir.
Arthur court à sa rencontre et lui dit.

-Oh! monsieur Alfred, venez vite voir ma
tante qui est arrivée au 'jourd'hui. Ca fait vingt-
neuf ans que nous ne l'avons pa vue.


